
DM birâts, iraws 
M «tnillettes, blessent 

grièvement u passant 
à Mouscron 

M. Ch»rle» Demeulenaer». M an*. 
«Mneurant au S* de la ru* de la 
Tt%» d'Orme, attendait vers 7 h 30 
du malin, à l'arrêt du < Beau elte * , 
à Jsfcmseron. l'arrivée du tramway» 
venant du Mont-a-Leux pour la di
rection de Courtral. 

Soudain. 11 vit «urgir des Jardine 
bordant un côté de la rue du Beau 

DOUBAIX 
iche matin us* réunion — 1» slxlè-
me du genre — qui ae tint à 11 h., 
au cinéma dé la rue David-d'An-

- gère 
DISPARITION INQUIETANTS 
M Oeorf es Collerille M ana tein

turier, nw d'Italie, cours Deroo, 10, 
a signalé à la permanence de 
la disparition de sa nièce 
OoUeville, 14 ans. écollère. 
adrasa*. qui a quitté le domicile 
depuis samedi, à 14 h, pour se ren
dre dans une banque de la rue 4s 
la Oare. Vers 17 h. elle fut aperçue 
à proximité de la gare du Blanc 

__ Seau, à Tourcoing et. depuis on 
Site! déux"lndividus porteurs "de" mi~! perd sa trace. Cette gamine, parais-
trelHetts» qui le mettaient en Joue 
M. Demeulenaere «'enfuit aussitôt 
par la vole vicinale cherchant refuge 
dans le* dépendances arriérée de* 
maisons de la rue du Beau site Mal* 
l'un de* individu* lavait poursuivi 
tandis que l'autre avait contourné le 
bloc de mal*on« pour l'attaquar à 
reboure 

A cette heure matinale. M Demeu
lenaere trouva les porte* close* et 

sant âgée de 17 à 18 ans, a des che
veux châtains, les yeux gris vert ; 
elle porte un jupe bleue avec bou 
tons blancs, une jaquette bleue avec 
rayures blanches, une blouse verte, 
des soquettes blanches et des sou
liers noirs Les personnes suscepti
bles de donner quelques renseigne
ments sur cette jeune fille sont 

c'est ainsi qu après avoir essuyé plu-jpnées de s'adresser Chef M. Colle
cteur* rafales de mitraillette*. 11 
tomba finalement grièvement atteint 
aux reins. Il avait été touché en ou
tre su pouce droit, au bras droit et 
à ltndex de la main gauche. 

La victime a été transportée su 
Saluée de la Sainte-Famille où eon 
état Inspire les plus vives Inquiétu
de*. 

....et dévalisent nn cafetier 
et ses clients 

De* Individu* armé* de mitraillet
te» *e «ont Introduit* au Café « Os
car ». coin de la rue Haute et Chaue-

r eée du R!sc.uon*-Tout à Afouwron, te
nu p»r le* époux Ktnt-Leeuille. Ne 
voyant personne dan* le café, il» pé
nétrèrent dan* le selon, ou la pa
tronne de l'établissement, la eerveu-
ee et un client étalent occupés à fai
re la cauaette. Ceux-ci durent remet
tre »ux bandit* tout leur avoir Pen
dant ce temp*. le p»tron du café. 
M Ktnt, arriva. Il dut remettre * 
eon tour son portefeuille contenant 
environ 6000 France Apre» quoi le» 
bandit* prirent la fuite. 

ville ou au Commisanat central de 
police. 

DANS LE COULOIR 
On bécanier a dérobe le vélo de 

M. Julien Belfort, 33 ans. tourneur, 
43. rue du Brondeloir. qui était dé
posé dans le couloir de son habita
tion. Une enquête est ouverte. 

COMMODITÉ ! 
• j 

V O T R I F O R T U N E 
f j remei * o u p e t i t e 

JOUS U FO»Mfr 1A PlUS itfDUITE 

• 
Votn avoir 
pmut tenir 

M un 01/ plusieurs 

BONS du TRÉSOR 
Causera* 4 * 1.000. 5.000 10.000 

SSuOOO. 100.000. 500 000. 1 000.000 etc. 

• 
O N SOUSCRIT PARTOUT 

TFl 

ECHOS ET CARNET 

VOTRE FOIE d e v r a i t 

sécréter u* Sir* de bile par jeur ; sises 
va* aluaeeta M entretient, dee ses***)»» 
•ealleat. veet «le* csaslip*. ebstta 
Pre»ei dtt Petites Pilules Csrters peur 
U Fais, elles sesaelsel la sscrttie* se 
I* bile et suèrent • • • isole «clataste. 
PETITES PILULES CARTERS 
eeeir le Pe.e Tes» e»srm. V.30P. 10* V» 

L'exposition 
des « Amis de la Basse-Cour » 
a remporté ni très gros succès 

Pour la première fois deDUis la 
guerre, le Comité directeur de l'im
portante société « Les Amis de la 

Un certain nombre de prisonnier» 
rapatriés du secteur du Nouveau-
Roubalx vinrent y recevoir les di-
reetives du responsable général des 
centres d'entr'aide. M. Egels. qui 
rappela les buts du mouvement 
prisonniers. Dans les temps trou
blés que nous traversons l'esprit 
des camps doit rester vtvace parmi 
les rapatriés qui redoubleront leurs 
efforts de solidarité envers les fa
milles de ceux qui demeurent dans 
les stalags. C'est à cette tâche es
sentielle que l'orateur convia ses 
auditeurs et 11 termina sa causerie 
en soulignant la nécessité, pour 
tous les rapatriés, de donner 
1 exemple de l'union, plus que ja
mais indispensable au relèvement 
de notre chère patrie. 

L'ASSOCIATION DE FAMILLES 
Le Comité de coordination des 

Mouvements Familiaux de Roubalx 
croit utile de préciser que les chefs 
de famille qui ont donné leur adhé
sion à l'Association de Familles (Loi 
Oounot doivent : . 

le Avoir rempli correctement et 
complètement leur bulletin d'adhé
sion avec en particulier la date 
exacte et complète du mariage, le 
numéro de la carte d'identité et la 
liste détaillée des enfants 

2" Avoir payé la cotisation de 
34 fr. qui est ramenée à 18 fr. pour 
les adhérents des associât 
privées. 

Celte carnation vient en supplé
ment de la cotisation à l'association 

Le Comité de coordination invite 
donc ceux qui n'ont pa» satisfait a 
ces conditions importantes à passer 
au siège de la future association, 
14, rue du Curé, pour régulariser 
leur situation. 

Les cartes officielles de l'Associa
tion des Familles ne seront remises 
que le jour de l'assemblée constitu
tive, 35 juin prochain. 

D I S T R I B U T I O N DES FEUILLES 
SEMESTRIELLES DE COUPONS 

CfsMiî* 
_._ eérswtatfcm après le eeuvre-leu. et» 

nu état* d* .»>.!..«».. rv. «*• sntérlsurarivam «a 11 juin m « 
u n e V ^ V d ^ ' ^ ^ 
Pierres, appartenant à M Gustave lîSiaTetrSnT La*osr»onne« désT-
Bourgois, entrepreneur, 165, rue de ™t?t î s T r ^ i * ^ tint 

e, des gamins ont d 4 | ™ \ £ ^ ^ J ^ T t Z S ^ 
hommandantur de Tourcoing. 

ToimcomGi ~~*LII 

quatre. Et la rraatrtem». qui n'est antre 
qu» SUIT Deschaux, est la pin» bail». 

crlsli, la belle fille ! Elle enente et 
Joue S ravir et son apparition en girl 
est nn régal peur le» yeux. Le» trois 
nièce» de Mme Durrot (J. Boone) sont 
bien Jolies (Odettes Chantai. Simone 
Dalluln et Michèle Fougères) et <•>•* 
trot» officier* de marine sont fringant*. 
élégants et fort entreprenant» (Afrr, 
Lancry et Ouvtrier) et si Serval (Pari 

est 1res «musant, c'est Queriaut 
qui M taille le plus franc succès rtau-
le rôle d'Hegesippe. qui lui va comme 
un gant. Enfin. Duhamel, Bref se et 
l inmy, de même que Jackl» Merval 
et Geneviève Roux contribuent pour 
une large part au succès de cette one-

moli les roues d'un tombereau pou 
en emporter le bols. Ils ont égale
ment enlevé du bois de construc
tion. La police les recherche. 

Erssere une. — La bicyclette de 
M. Henri Jourdain, employé à la 
S N . C J , 101, rue du Dragon, lui a 
été dérobée. 

Le portefeuille disparaît. — Alors 
qu'il travaillait à la Maison de re
traite, M. Cassaert. peintre, M. rue 
de la Prsirie, a été'victime d'un fi
lou qui lui a dérobe son porte
feuille. 

Cambriolage manque. — M. De: 
planque. épicTetven gros, rue de 
Roubaix. entendit au cours de la 
nuit du bruit dans un de ses ma 
gasins. Il alerta la police et les 
agents, arrivés rapidement sur leo 
lieux, ne trouvèrent personne, mais 
constatèrent qu'une porte de ma
gasin était ouverte On suppose 
qu'un individu s'était laissé enfer
mer dans ce magasin pour en sor 
tir des marchandises pendant la 
nuit et qu'il ne put mener à bonne 
fin son projet. 

Le Commandant de la Place, 
Signé t Wieblek», 

Oberleutnant. 
Le 1» Juin 1044. 

4Ï"~— 

j CawMiflez vos lunièra 
Dans la nuit du i l m i l 

: juin, le CAMOUFLAGE S • -
8 0 L U EST 0 B L I 0 A T 0 I R E 
de 31 h. 12 à • h. «• 

Les Sports 

qui plu 

l l lé 

U 

Basse-Cour de Roubaix-TourcoingJET VALIDATION DE8 CARTES T 

Le, distribution des feuilles de 
coupons, valables pour le 3e semes
tre et la validation des cartes « T » 
se poursuivront salle «Henri Wa-
tremez » rue de l'Hospice, mardi 33 
Juin. 

Matin, de 8 h. 30 à 11 h- 45, Nos 
8.001 à 12.000. 

Soir, de 14 h. S0 A 17 h. 45. Nos 
12.001 à 16000 

Toute carte présentée en dehors 
de l'ordre ci-dessus ne pourra être 
servie qu'avec les retardataires, 
c'est-à-dire le lundi 18 juin, toute 
la Journée. 

I N S T I T U T C O L B E R T 
C I N T R E 0 1 F O R M A T I O N 

P R O F E S S I O N N E L L E 

Le Directeur lnviie les élèves do Ceu 
tre qui ont cessé de fréquenter les 
«ours depuis quelques semaine* A pas
ser » rétablissement Un nouvel tioral»e 
avec travaux pratique d ateliers sera 
mis en vigueur mercredi 14 Juin. A 8 h. 
du matin. 

et environs ». avait voulu tenter 
une épreuve assez difficile par l'or
ganisation dune exposition-présen
tation A laquelle était convies les 
éleveurs et amateurs de la région. 

Cette manifestation a été cou
ronnée de succès et a dépassé tou
tes les prévisions. En effet, des 
15 h., dans la vaste salle du Café 
Pandore, rue Pauvrée. une trentaine 
d'exposants s'étaient fait inscrire 
et plus de cent sujets furent pré
sentés aux membres du Jury. Les 
poules furent sélectionnées par M 
Nys. tandis que M. Liébaert devait 
désigner le plus beau pigeon et M. 
Desrumeaux avait A se prononcer 
dans la catégorie lapins. 

ETAT CIVIL 
Naissances — Patrick Détaille. 28 Lorsque ces formalités furent 

remplies, le palmarès s'établit com-]DO™"èv«ra
v"des Couteaux a Wattre-

me suit. Le Grand Prix d'honneur jio» : Christian Vanpé. 20. rue Brè-
au plus beau sujet exposé a été dé- un 

C A L E N D R I E R M a r d i 13 j u i n 1944 
— Soleil : Lever S 5 h. 49 : co.icher 
à 21 h -5» — Aujourd'hui : Saint 
Antoine -V Demain : Saint Ru 

OBIT — lAUindi matin a eu lieu, en 
l'Eglise Saint-Maurice, à Lille, un 
Oblt célébré » la mémoire de M. André 
ARTZET. ancien directeur de la Cais
se de Compensation professionnelle 
des Industries polygraphiques du Nord 
Parmi l'assistance, on remarquait 
MM. Marre: Po:vent, vice-président 
de cet organisme : Jean Dubar. tré
sorier ; Dcwo.f. directeur, et Lehem-
bre. secrétaire général du Comité de 
coordination ries Ç»i***l de Compen
sation. Nous renouvelons à la famille 
de M. ARTZET. nos sincères condo-

cerné à M. Etienne Munier. de 
Tourcoing, pour un superbe « Géant 
des Flandres » pesant 6 k. 500. Prix 
d'honneur A la plus belle poule à 
M. Henn BetUinck. de Roubaix, 
pour une « Rhodes Island ». 

Décès. — Irma Lucq. épouse De-
crae. 87 an*. 76. rue Hdr-.rl Begnault 

W A S Q U E H A L 

VOUS RÉUSSIREZ 
DANS LA VIE 

si vous mettez tous les atouts dans 
votre Jeu. Demandez votre Horos
cope d'essai. Indiquez date de nais
sance et joindre lu fr. INSTITUT 
d ASTROLOGIE (Service L. F ) . u. 
ru» Saint-Qeerses, PARIS (*»>. 

L I L L E 
Grave accident rue Royale 

Dans la matinée de lundi, une colli
sion s'est produite rue Royale, entre 
un tramway X navette, se dirigeant 
vers la Grand Place et un lourd ca
mion plateforme qui. venant de la rue 
Voltaire, se dirigeait vers l'Esplanade. 

L'avant du tramway a été partielle
ment défoncé. Plusieurs personnes qui 
s* trouvaient sur la plateforme avant 
ont été blessée». 

H A L L U I N 
L'assemblée générale de i'L'-O.II. — 

Dimanche, à 11 h.. l'Union olympi
que haliulnoiee tenait son assem
blée annuelle en eon local provisoire. 
stade de la rue de Lille. Elle était 
préaidée par M. Raymond Lepere, vi
ce-président d'honneur ; Henri Van-
dermeeren. président actif ; André 
Vanhoove et Kéber Boetooen. secré
taire et secrétaire adjoint ; Pierre 
Décatolre, trésorier ; Georges Devos. 
entralnur. et les membres d la corn, 
mission et les présidents de» section» 
de l'U.O.H. 

M. Vandermeeren ouvre la séance 
et traduit «a gratitude aux membres 
du Comité directeur et aux sociétai
res, pour l'effort témoigné durant la 

Entraide Sociale et Assistance <w>*on.passée 
Scolaire. — Une permanence pour! M. Raymond Lepers excuse M Jac-
f " * 5 j „ ' . ! „ . , i ' . .1 iv«Tic»i t l l l»« Demeeetère, président d hon-
l'entr'aide sociale et 1 assistance, £ e u r e t m m D l ! t t l e £ ï y m p a t n l e a u x 

scolaire aura lieu Jeudi proenain membre* supporter*, honoraires et 
15 juin, de 9 h. à midi, à la Mai- actif», et rend hommage à M. André 

M. Alexandre Durand, a un atelier 
d* vulcanisation, au 10 de la rue d» 
c iiaieainluii. Au cours de la nuit, des 
carrfr.Tioleurs se sont Introduits dans 
ces lieux et ils ont dérobe 9 pneu: 
d'auto, deux paires dé draps, une paire 
de souliers, un fer à repasser él< 
que. un nia eus pneumatique, un ramir 
mécanique et différentes denrées ali
mentaires. Le préjudice total est de 
Tordre de 30.000 francs. La pouce en
quêté. 

U N A C C I D E N T P E U « A N A L 

Place Guy Damplérré. une locomot 
ve qui rentrait en gare Salm-Sauveu 
a défofncé l'arrière d'un tramway 'J 
qui venait du Pont des Soupirs. Il n'y 
eut heureusement aucun blessé 

OOUBLE DISPARITION 

Mme Delebecquo Odile. 3. rue d'Osten 
de. a trouvé chei elle un papier par le
quel ses deux fils l'informaient qu us 
étaient parti travailler dans un* ferme 
et qu'Us enverraient de l'arpent. In
quiète. Mme belebecque a informé la 
police qui recherche les lamtns. 11 
s'agit de François Munear. né S Lille lé 
23 octobre 1930. 1 m. 50. pantalon bleu 
marine, veste kaki, manteau bleu ma
rine, béret basque et souliers noirs et 
de Michel Antorszewski. né s Lille, le 
7-2 septembre 8*8*, 1 m. 'M, pantalon 

ve«te bleu*, manteau kaki, casquetv 
carreaux, souliers Jaunes. 

LES VOLS 

santé* du répertoire moderne 
Chrystian toujours bien ispiré. a rett 
des numéros de mustc-hall de q 
et rous aven* plus particulièrement 
goûté l'attraction du trio charmant 
(.. Roux, Marie Franc* et Line De». 
mont. 

ASCQ 
F O N D A T I O N D ' U N C I E C T I O N LOCALE 

• • L ' A L L I A N O I N A T I O N A L E 
C O N T R E LA D E P O P U L A T I O N 

Vendredi dernier, a lé heures.. S 1a 
mairie, s'est tenue la première réu 
nlon du Comité local de l'Alllanct 
Nationale contre la dépopulation. 

La séame fut présidée par M 
louard Leurent. délégué régional d< 

cette association, qui lient A remercier 
le Maire devoir bien voulu re

voir le Comité à'la mairie et ecrepi 
la présidence d'honneur de 1* sertit 

Ce Comité comprend Présldt 
il honneur - M. Delehart. maire : D* 
léxué à la propagande : M. Jean Ha 
zebrouck i Membre» : MM. le docteur 
Denis ; Emould, notaire ; Jacques 
Deïnuve-Deuncque". assureur ; Mmes 
Oaston Baratte. Georges Delattre et 
Chneider. 

Le Comrté local de l'Alliance Natio
nale sest assigné comme but dé re-

le plus grand nombre possible 
de bons Français et Françaises qui 
sont prêts A s'intéresser a la lutte 
onire la dépopulation qui ne se fera 

vraiment dune façon positive que par 
la restauration de l'Idée familiale et 

ne lutte acharnée corn 
fléaux sociaux. 

Pour tous renseignements, s'adresser 
M. Jean Hazebrouck. Tue Kléber 

à Ascq. 

L'Artois champion de France L û m , ^ ' , ^ 
r Langueur : 1. t 

fOOTBALL | î .se» m. : 1. Boucher (S.B.T.), 
Tonnel (Tg «portai; 
l-T.J. 

. - , Planquert (B.C.»..), 
l'équipe fédérale S ni. os , 2 Libacrt icvp Loosj ; I. 

u a u i (CM.CL.). 
Hauteur : i. uaueiraete (O.I.C L.). 
m. n,a . J. Ladoe (K.R.T.J ; 3. 

iluiuinci (Pal. Croix) 
Perche i 1. Haustraei* (O.I.C.L.). 
in. eu ; k. Thiusui (S.H.W.) ; g. 

riouutn.er (£.H.X.). 
Tripl* saut : 1. Planquaert (R.C. 

H.), 14 ni ow , 'i. esouëeeeua (OX 
CL.) : g. Labbe ( O J C L ) . 

Feids : 1 KevUiou l O J C i . l , 
9 m. l>0 ; 3. De.epaut (U.8.T.) ; g. 
Langlo.» (La becunoisej. 

Uitqus : 1. Pauwei» (8C.R. ) , 

Prix d'honneur au plus beau pi
geon à M. Cottignies. de Roubaix. 
pour son « Mondain Rouge ». 

b e a ^ a t ^ ont^éfe^accordél à ^ s o n ' d " Prisonnier. 91 rue Carpeaux.l Vanhoove. « 
Deaux lapins ont ete accordés a M . ^ | r e U ) t d € relever les louables résultats 
Munier. déjà cite, pour son « Géant Tournée du Percepteur. — L* Per- obtenue au cour* de la saison par 
des Flandres » et a M. Lamblin. delcepteur de Croix se rendra en tour-|ie» diverse* équipes 
Tourcoing, pour un « Blanc de'née à la Salle des Fêtes, rue Jeani M André Vanhoove, secrétaire 
Bouscat. 

Jusque 18 h., un nombreux public 
et de connaisseurs défilèrent dans 
la salle d'exposition et admirèrent 
les magnifiques sujets présentes par 
les plus purs amateurs régionaux 

Samedi 
de Lena-Artolei a du s'incliner devant 
la Lorraine per 2 buts à 1. Dimanche 
à Seint-Ouen elle a put le meilleur 
sur le Lyonnais par 2 buta àl . 

Voici donc les Nordistes paré» du 
titre de champion de France profee-
•lonnels 1943-1944 La dernière teu-

nqua un peu de dynamis
me mai» la valeur de» joueur» :etv 
soi* permit S leur formation de rem
porter la victoire. 

Ce beau résultat vient Juclèmen 
récompenser une longue e a u o i qu 
avait débuté de façon merveilleuse 
par un* eérle de victoire* pleir.en.en. 
méritées. L'équipe erteelenne don
nait une impression de puaaauce 
?iui déroutait «on i.dver»n-e. Elle 
ormalt de plus un bloc ho*r.ogèn 

•an» la moindre fissure et le» meil
leures attaques s'Inclinaient bien 
vite devant ce mur .nfranchlssable 
apree quelque» essai» infructueux 

Las sportif» nordiste» étaient donc 
tous d'accord pour donner AUX Len-
sol* d'égales chance* en Coupe de 
France et en Or**xnplonnet lorsque 
l'Incident Lewandowski détruisit le 
beau travail accompli par le *jm.»-
thlque M. Buisson. Apre» un beau 
match nul devant la Champagne. le» 
meilleurs se faisaient éliminer et. de 
ce fait, leur moral fut eèrieusemeié 
atteint 

Pendant quelque» dimanche* :> 
agirent en corps taiis Une. oonnala-l Lefebvre lA.C.T 
sant de lourdes défaite* «an* pou- 4M m. Haie* t 1. Joye (EJI.T.), 
voir réagir mais comme l'équipe dès r 0' t / i o ; 2. Duforeeu (UJ.T.) ; S. 
Flandres, de son cOlé. n'était guère Lefebvre (A G T i 

31 m. os , S. Parez (S.R.w.) ; t. 
i.ag»CUe (A.O.Tj. 

éavelet : 1. KeviUon lO.I .Oi . ) , 
37 m, M : 2. Deawarte (SporU Loe») ; 
3. Bourbon |U£.M.). 

Marteau : 1. Lagsche (A.Q.T.), S> 
m. M, (engin non regiem i : 2. Follet 
(S.R.W.) . 3. Vicin (S.S.W.). 

t.ast m. : 1. Henssens lO.SI . i . r 
48" : 2. Baert lU.S.M.i ; ». Duchaus-
soir (S.R.W ) ; 4. Vsndenbrouck* (S. 

SENIORS — IN •«. i 1. Lerue (U. 
O H i , 11' S/10 ; 2. Malbrenque (OX 
CXI ; 3. Juvenel (O.I.C L) 

40« m. : 1. Deiecroix l A.S.CJT). 
52" 3/10 ; 2. Renier (O.I.C L.) ; S. 
Joye (E.R.T.I. 

111 m. haie» : 1. Lavaliee (O.I.CX), 
"" " 4/10 ; 2. V.ncohselis IUS.T.) ; s. 

Atuelatlen lnt*ré*p*rt*msnt»ls dès 
VletlmM Civil** d* J* guerre — M 
Jean cardon, délègue officiel de l'Ai 
sociatlon Interdépartementale des vie 
fîmes civiles de la guerre à Lille, as
surera une permanence le samedi 17 
Juin, de 10 h. A midi et de 14 s 1« b„ 
en son domicile 3s. rue Mangln. » 
Ascq. 

Les victimes civiles et leurs avants 
droit pourront obtenir tou* renseurne-
tiicnts et conseils. 

LA M A D E L E I N E 

VOL D ' U N M O T E U R 

M. Muller André, administrateur des 
Etablissements Progy. rue île constan-
tine. A LA Madeleine, demeurant A 
Lambersart. 1. avenue des Acacias, a 
déposé plaints pour vol d'un moteur 
A essence pour grue de 10 CV. dé n 
que « The Lister « commis dans 
établissements au cours de la nn 

Ce moteur a été descellé dé sa hase 
et le transport a été effectué A laide 
d'une voiture A bras des mêmes éta 
bllssements Préjudice : «0 * 45.000 fr 

A R M E N T I E R E S 

inquiétante disparition 
d'une jeune fille 

heureuse le résultat tant 
est venu finalement couronner une 
saison méritoire. 

Félicitons comme 11 convient 
George* Beaucourt et ees ami». Il* 
sont dignes du titre qui eur échoit 
car leur équipe » été certainement 
la meilleure du moment. Il* ont 
porté bien haut la renommée du 
football nordiste. Grèce t eux. grâce 
• u dévouement inlassable Je l'excel
lent M. Buisson, le* spectateurs dé 
tous les grand* stade* de France au
ront pu se rendre compte de la por
tée du travail accompli dan* la gran
de cité minière et c'est là le meil
leur hommage à rendre A une équipe 
de club qui est devenue équ'pe fédé
rale par le seul fait d'un réqlement 
Imposé. 

ATHLÉTISME 

SM m. : 1. Renier (O.I.CX). T V 
5/10 ; 2. Révillon (OI.CX). 

l.SH m. i 1. WarteUe (E.R.T.). 4' 
14" 7/10 ; 2 Motte 1Tg Sports) : S. 
Folzan (O.I.C.L.). 

I.**» m. : 1. Fourmeaux (SJt.T.I. 
i r 51" 5'10 ; 2. Poliet (A.G.T.) : X 
Sobrie lE.RT.) ; 4. Desbuquols (U. 
S I ) . 

1.M4 m. steepl» t 1. Joveneau ( A X 
C H ) . 10' 28" J/10 : 2. Ny* (U.S.T.). 

Relais * IN i i. Union Sportive 
Tourcoing, 46" 2/10 (Gr»indorge. V»B-
eoraelis. Bodln. Masquellen t. 
Olympique Iris Club Lillois. 44" S/10 ; 
3. Excelsior R -T 

Reisli 4 4M t 1. Union Sportive d* 
Tourcoing. 3' 43" (Dutoreau. Démet». 
Graindors*. Bodin) ; 2. Olymplqua 
Iris Club Lillois : 1. Excelsior S.-T 
(déclassé). 

J»velet t 1. Poliet tO.I.CX 1. 44 m. 
17 i 2. Gonez (R.C.R ) ; J. Joly (O. 
I.C.L.). 

Disqu* t 1. Legrain (AG.T) . Si m. 
38 ; 2. Verleyen (E.R.T.) ; 1. Decruy-
neere (Tg Sport»). 

P»ld» t 1. Verleyen (E R T 1. M m. 
06 ; 2. Legrsin (A.G.T.) : 3. Melbraa-

LES CHAMPIONNATS 
DÉPARTEMENTAUX 

A ROUBAIX 
Quoique enfermé dans le plan 

local, .l'athlétisme a vécu une beUe|q « , „ , , , „ , , . R . „ , A . C . T ) . u B Journée ce dimanche, au Parc Jean H 
Viger (S.R.W.) 

Loncuiur : 1 Lavtllée (O.I.CX). 
2. Bodln IU.S T.) ; 3. Joye 

Championnat* du District Terrien. 
Il y eut m* .heureusement de nom-1 « 

breusea défections et la lutte f u t i , E p T ' ° 
inexistante dan* beaucoup d'épreu- Hauteur • i - , - „ 
ves que le* favori, enlevèrent «an. SnoruV^ m 75 • » r ^ T ^ I Î . ,*e?* 
mal. Un vent assez violent dan» l a ! ^ " ' . ' I M . ™ U « i» r S T 7 ^ * P ' 
ligne droite ne permettait d'opérer I r î r , ^ . 1 Decrïvr.2.™ tT« staset.» 
la moindre performance, ce qui ne 3 " °5î : , rr^rrTJ^ fa ? t ^ .* 
diminue d'afileurs en rien les e x - i w

m , . , ^ ( 0 i c L i ; l 

plolts de nos athlètes dont le cou- T r t p „ M u , : i . ' U v „ l é . ,o.i.c.X). rage est A souligner 
Parmi les Juniors un sérieux e» 

polr pointe : Max Plànqu«rt. du R.C. I 
Roubalx dont 1» triple victoire dan* 

I Buche (R.CXD.) ; ». 

1^ jeune Denise Dondeyne. née le i s i ' t ,^P 0 m \ le..fau. t e n 1°n .Çî ï i l r e t I e i 
|mai lt»T. A Armentières se trouvait e n ^ P 1 * » » u t dénote un athlète com-i 

BOXE 

LS CALA 0 1 ROUBAIX 
Des enquêtes sont ouvertes sur plaiHsêrvu'é"'deruis"un'ce'rtaln" t'emo» d a n s i n l e t 8 » performance en longueur. 

tes de Mme Letoquart née G e r m a i n e ' ' „ , , ^ p u
d e ^"vlUe ou e'^™"« ' " 6 "î 3 4 ' " P - " «>•»">•»'» c e l l e * d «;processeur Dubu, u T d o s ï ï £ X Z J ? 

Pérard. -20. rue Faidherbe. pour vol de U. . . . t r â l t é e «enlor», et. en évit int les exce*. I*:*;".™ , I , , . u i d o n n * dimaneha 
titres de ravitaillement; de Mme Cal. ' , Jeune Planqusrt peut «lier loin. | ^ " ' i * . • a l l « , d e J A - s : A ' " n « •*£*• «e 
lens né* Suzanne Choteau. M. rue du Le Jeudi 1er juin, vers midi, elle dé- Lee relal» furent passionnants.'comoaUj parfsitement equUibrè*. 
Faubourg de Douai, pour vol de linge Clara qu'elle était un peu indisposée,mats pour dee raison* diverse* lei Le cournérois Cerny eut un* tenue 
et iienrées alimentaires. Il a été faitIet demanda l'autorisation de se retirer 4 y 100 fut le plus beau Grâce a l p a r t l c u h * r e m e i > L courageuse devant 
u<aire .le fausses clés. Préjudice causé |dans s»( chambre, ce qui fut accordé;|Rou»eeau. l'O.I.C L avait prie une' " 
•i.OOu fran 

Qu 

Macé mercredi 14, de 14 A 16 h..'brosse un tableau précis du dévelop-

pour la ^ « ^ ^ ^ ^ ^ ^ - i r a S K ^ d i ^ r U l 4 Î U r Ï Ï i i u £ 
lions, taxes et impots divers. c o n c r e u oes eoulpes da la section 

Au bureau de perception. — Le de football qui se résument au pal 

_ bureau du percepteur de Croix-1 " ^ H ^ f . ^ r t a
:
 n a c o n t n m . 30 „ 

TJne'importantc tomboTa. cîotee " d e l W a » 0 u e h a 1 ' 1 6 5 b l s Grandè>Rue à ; g n e e B §%,„:,,,$, e t 4 n u i l e e :' équFpt 
nombreux lots utiles à l'clevaae. fut Roubaix. sera ouvert au pubuc.i-ï.B ^ rer)cootrea . i a gagnée*. 6 

• t * * . » A i % '""èe entre tous les sociétaires pre-'mArdi et vendredi, de 8 n. a midiiperdue* et 4 nulles ; Junior*. 2 L * . 
i q O O n e t t l J e U l l l r s e n u et mit fin à cette belle mkni- et de 14 a 18 r... et samedi-matin.! 10, 2 ; cadets, rjs 11. lé 1 ; mintm**. 

I l 1 11 !de 9 h. A midi. I r ; "*• 5 i i . . 
_ , Le eecrétairo dégage de eon rap-

Famllle du Prisonnier. — Pour le 1 port, les efforts accompli» et ceux S 
Centre, permanence au Centre So-I réaliser a la prochaine saison : m . 
cial place Oambetta, mercredi 14,'O.H. possédant une énergie qui lui 
rf„ m i IQ h - , , r « permette d'atteindre des résultat» 
de 18 a 19 neures. encore plu» appréciables. d»na ce but 

Consultations prénatales. — Mar- :: fait appel a la bonne volonté et à 
Il s ajrit d'une oeuvre bien mo- ̂ j e t vendredi, de 14 à 16 h . des'la discipline de tous le* loueur» 

consultations prénatales seront 
données à la Maternité municipale 
(Petits Lits Bleus.), 88 m e Louise 
Michel. 

La remise de la Croix 
de la Légion d'honneur 
à M. Aimé BOCQUET 

usé: Ida» 
Quand les gens de la maison allèrent nette wanee que 1 
pour la voir, après le dîner. Us eurent irent pendant deux 
la surprise de constater que la Jeune •• 
fille avait disparu. Les parents furent | u n forcing de toute, beauté et après 
prévenus et une enquête fit • - • 

rude Pierre, m u s le plus beau choc 

Lilloi* gardé-| f u* c e l u l "u i . OPPOM lespoir Cydé 
tais, mst» TU»-!* 'béninois Ocre, tinalust* du cham-

la surprise de constater que la Jeune tien Bodln combla le handicap pari"'"""* 
„,,». K—, , . i . . 1T1I La victoire de justesse de Ocre était 

coude-à-coude émotlonnant. je:i«rgèment méritée, mais il faut coa-

; festation. 

<( UN BON GARÇON » 
AU GRAND THÉÂTRE 

tlle?..! 
ou vous», ee 

Les Spectacles dans la Région 

derne. un peu pimentée peut-être 
et assez osce à certains 1 moments. 
Sans revêtir un caractère purement 
artistique, elle est plaisante, car 
son action est empreinte de jeu
nesse et la musique agréable Cette 
opérette légère en trois actes de 
A Barbe, avec la partition musi
cale de Maurice Yvain. a été pré
sentée, hier, devant un public as
sez clairsemé Les fidèles habitues 
eurent grand tort de montrer s i 
peu d'empressement, car l'interpré
tation fut extrêmement conscien
cieuse. 

Le rôle principal, celui d'Achille 
(un bon garçon), avait été confié 
A M. Paul Plaisant qui tint beau
coup de place et fut remuant et 
cocasse comme à l'ordinaire. Mme 
Jane Pranchelle fournit la mesure 
de ses dons de comédienne dans le 
rôle de Ariette Méryl. La distribu
tion comprenait encore les noms de 
MM. Marnia (PontavèsJ ; Delmulle 
(l'abbé Cotignac) ; Henry (Lucien 
de Oravères) ; Masselles (Savimen 
Perchard) ; Bagein (M de Oravè-
ref)«; Jo Andry (Déodat) : Dele 

|masure (Tampon) ; Leduc (Lou 
pot) ; Mmes Casto (Camille) 
Ghislain (Mme Bouillon-Fallouxi 
Pacary iCélina) ; Carré (Mme 
Pontavesi : Wild, Lahousse. Hen 
drick, Malbezin, etc... 

Le ballet réglé par Mlle Ginette 
Pacary et la mise en scène de M 
Psul Plaisant firent bonne impres
sion. L'orchestre, dirigé par M 
Marcel Debruyne, sut donner de 
la vie à la partition de Maurice 
Y vain, mais il est -vraiment dom 

Lundi. 1S h et 19 h 30; M»rdi. 1» h » mage que les cuivres aient, trop 

A R O U B A I X 

T D I U O I I V C LUNDI et JEUDI 
I R A B l f f A I J à 3 h 30 et 8 heure* 

Les e ROIS DU R isou i > dam 

La Coupole de la Mort 
COLISEE J,:,d t;e

m.1,r-3àh"h£ ,r.h. 
L E S A V E N T U R E S F A N T A S T I Q U E S 

D U B A R O N M U N C H H A U S E N 

Commission de la Voirie. — La 
Commission de la Voirie se réunira 
A la Mairie, mardi 13. de 14 h. 30 
A 15 h. 30. pour l'examen des di
verses demandes et pour fournir ;ci»tion «portive 
aux intéressés tous r e l è v e m e n t s ' U. ^ « J J ^ - ^ J 

de la ville permettront soue peu la 
ries. 1-hysjtene. la salubrité, etc. réalisation du plan d'aménagement 

a l'iminn Mutualiste Samedi du stade prévu et que dans un ave-

. de l o T l T h , pâîement 5 e f £ g » T . * ? * ? * * * > ? V l o * * » «Hss. 
demnités maladie, cher le président, 
impasse du Triest. face aux bu
reaux de la Filature du Nord 

Les ré-

le plus prodi 

A TOURCOINC 

Le grand film pepulalr» 

LES DEUX GAMINES 
A W A T T R E L 0 8 

HCTDA C» soir, a 11\. » - Jeudi : 
m t l K U matinée 3 h . soirée ? h 3C 

PSIfTCARWAL. C»l»o«l dEmpirs 

FAMILIA-Wos Lundi! Merc 19 h. 4* 

LE VOYAGEUR DE LA TOUSSAINT 

souvent, tendance A élever par trop 
le diapason, ce qui étouffe la voix 
plutôt faible de certains artistes. 

Pierre Décatolre. trésorier, fait 
applaudir la situation financière qui 
*e balance avec un excédent de 11.103 
francs 50. M. Kléber Boatoen. secré
taire adjoint, élucida la part prise 
dan* le développement du club, rend 

lendemain que la Jeune fille «valt é t é | T o u r q u e n n o u J Maaqueller battait v e n ' r q u I P° u r • o n • * combat. I* Jeu-
aperçue le jour de sa disparition ver» Mslbrancke aur le fil ln* t»y°é eut une tenue nnguUerexnent 
13 heures, au moment où elle prenait; {prometteuse «t tint la dragée heute » 
lautohus pour Lille. Elle portait deux: Quant su 4x400. lExcelsior develtlson rival pius expérimenté. 
Krande* valises en cuir jaune nrrc i«-'i enlever dans un fauteuil mais unej Le* deux hommes se r*trouv*ront 
Initlslèe A et C I#s personnes ont prise de témoin hor» limite au der- dimanche I» Juin et cette revanche ae 

ise de la Croix de la Légion d Hon-|nourraient fournir des renseignements nier rel»i« par Wertélle fit déclasser manquera pas d'étr* passionnante 
neur au soldat Aimé BOCQIET. du oe : , , , r ) a j e u n , nenise DMdeyaè. sonjj l'Excel.slor On explique mal cettel Le» résultats. — A Debaere I A S R ) 
rAEiment fie Tirailleurs indigènes 
déroulée dimanche A 11 h . au café du 
siaile virnoi dans la plus strielé Inti
mité. 

M. Aimé Bocquet, grand mutilé de 
Li-ls. vice-président de l'Amicale Paul 
Bert lécole sinistrée de la rue du Long-
Pot, k Pive>.i avait, en eifet, demandé 
de ne pas fêter le grand honneur qui 
lui était fait et de n'avoir, auprès de 
lui. en la circonstance, que sa famille 
ses camarades d'école et les représen
tants du personnel enseignant. 

Ce fut M. Uupré. officier de la l à -
glon d'Honneur, président de l'Assocla-

des grands mutilés de u-is qui. 

priées de les transmettre A la police 

EN BELGIQUE 
M O U S C R O N 

ON DUT FAIRE APPEL 
AUX GENDARMES 

POUR LES EMPECHER 
D'ABATTRE DES ARBRES 

erreur de WarteUe t)ut fit une fini bat Mascarte (Hénin-Liétardl a 
d» course magnifique, mai» vaine. points : G Debaere (ASB.) bat La-

LES RESULTATS |gr»nd (Hénlni per k.-o. au 1er round; 
iNoviack 

CADETS — se iv. : 1 Lebéstue ( B C T I 
I(U.S.M). 9" 8 1 0 : ». Ctacco (A.6.C. round 
H.) ; 3. Dumortler (U.6.T.) 

hommage A la vitalité dee section» J„™,, d e V nouToTrs^conférés par̂ ^ la individus étaient occupes A abattre Delplanque (U .ST) 
et*ouhalte quelU.O.H. possède bien- 0 r ! , n d e chancellerie, procéda a la re-ldes arbres dans le Jardin éitué| (O I CL.) : i Dun 

' «on stade un,que. et fait un dé-, . , oftnieiie de i» 
éloge des dirigeant* de l'Aaso- ^ t s ^ o ' t tM l é 

UNE RÉUNION 
DES PRISONNIERS RAPATHISS sons toutes nos félicitations A M. Ou 

Maîtrise Salnt-NteoMU. 
pétitions générales auront Heu dé
sormais chaque mercredi, à 20 h., 
à l'église Saint-Nicolas. 

Secours National. — Au Centre, 
il n'y aura plus de permanence le 
mardi. Par contre, les autres jours 
de la semaine, une personne délé
guée se trouvera au local, place 
Gambetta de 14 A 15 h. 30. pour 
les affaires urgentes. 

Q U E S N O Y - S U R - D E U L E 
U N C O U R A O E U X O U V R I E R S A U V E 

U N E F I L L E T T E T O M B E E D A N S 
U N E FOSSE D 'A ISANCE 

Un ouvrier de la Maison Alphonse Ri 
dault de Que-noy-sur-UeUle. ."ait occu 
pè A des travaux de réparation ce 
plomberie, a lOrpneiinat de Ouesnoy-
sur Dénie A un certain moment, l'at 
tentlon de M. Ouvry Bené. l'ouvrier 
cité plus haut, et qui Habite rue Fal 
dherbe. fut attirée par les cris d'un? 
pensionnaire de l'établissement qui 
était tombée dans 1» fosse ri aisance 
N'écoutant que son courage. M. ouvry 
descendit dans la fosse et, avec l'aide 
d'un Industriel d» 1» ville, M Michel 
Dervaux. Il réussit A sortir l'enfant 
de sa périlleuse position. Nous adre>-

DU NOUVEAU-ROUBAIX 
Bous l'égide du mouvement pri

sonniers, les centres d'entr'aide. 
poursuivant la décentralisation de 
leur action, avaient organisé dimsn-

et S M. Dervaux 

LISEZ et UTILISEZ nos 
PETITES ANNONCES 

sèment et a son renom sportif. 
M. Devos. entraîneur, fait une cri

tique des alésa constatés durant la 
saison écoulée, et donne d'utiles con
seils aux joueurs A qui U renouvelle 
son entier concours. 

Il est ensuite procédé A l'élection 
de membres nouveaux pour le ren
forcement de 1» commission adminis
trative 

Sont élus : MM Albert Plpari Ed-
wch' 
nye. 

Apres un échange de vue pratique. 
la réunion se termina'à midi 1S. 

Ligue français» peur le relève
ment de la moralité publique. — Le 
mardi 13 juin, permanence de 18 
a 30 h., chez le président. M. Louis 
Huard, 10. rue de la Gare 

Consultation des nourrissons. — 
Elle sera pratiquée rue Gustave 
Desmcttre. aux heures habituelles, 
par M le docteur Charles Dereu. 

- U.O.M. — r.a réunion 
annuelle d*la Secii'ju de basket-KUl >e 
uenilr:i mercredi prochain, 14 juin. 
19 b SS. au sieire de la Section. 15. T 
de Lille. Présence Indispensable pour 
tous les membres. Les nouvelles Ins
criptions seront reçues en même temps, 
Les- membres honoraires sont prie; 
d assister aussi nombreux que possible 

Eut civil. — Publications : Raymond 
Delannov. ouvrier de filature. 31 an* 
domicilié à Bousberque. et Berthlnt 
Vèns. soigneuse. 19 ans. 71, rue Miche-
l»t. 

Mariages. — Henri Vauihomme, tô
lier., et Marcelle Yanheull». plqArlère: 
Auxustln Parmentier ouvrur agricole 
et Jeanne Saint-Venant, papetiére. 

roix. M. Dupré, 
éloge du nouveau 

Chevalier, après avoir évoqué la con
duite, la bravoure, lé courage du ti
railleur sur le champ de bataillé ,M. 
Bocquet est titulaire de la médaille in
teralliée, de la croix de guerre avec 3 
citations, de la médaille militaire), M. 
Oupré usaul de la formule sacramen-
„lle. êpingla la Croix de la Légion 
d Honneur sur la poitrine du modeste 
et brave ftvois ainicaliste 

Au nom de l'Amicale Paul Bert. M. 
Roger Dervyn adressa ensuite ses com-
pUments les plus cordiaux A son dévoué 

e-président. « l'animateur, le bou 
camarade, d'humeur toujours egate. 
dont la gaieté se dissimulant sous Un 
air lèrieux est toujours pleine d'ironie 
et de lion sens • . 

M. Bené Lussiez, président d'houneir 
prit ensuite la parole pour remercier 
M. Dupré, officier de la Légion d Hon
neur, d avoir bien voulu présider cette 
cérémonie, pour rappeler que son char
mant camarade Aimé Bocquet, laat 
dans la vie militaire que dans la vl* 
civile, n'avait toujours écouté qu» sa 
conscience. 

. CombieL. dit-il. ses anciens lnstl 
tuteurs s'ils étaient encore de ce mon. 
de, auraient été heureux et fiers Je 
voir leur élève, arborer sur sa poitrine 
mutilée la croix au ruban rouge, la 
décoration qu'on accord* qu'avec parci
monie, et qui marqu» d'une façon irré
futable di hautes qualités d'honnêteté, 
de hravouie. d'altruisme de celui Qui 
la porte . . 

Des fleurs et souvenirs furent offe 
au récipiendaire qui reçut ensuite les 
félicitations de ses parents et amis. 

Notons qu'* cette cérémonie assi» 
taient MM Sorlin et Spy. directeur 
d'école, ainsi qu'un représentant des 
victimes civiles de la guerre. 

AU THEATRE SSSASTOP0L 

«TROIS JEUNES n i l E S NUES 

Hen in i bat R. Devaueeua 

«r jet de réponse au Sa 
Ocre iHémni bat T. Gyda 

ASP, < aux points : Sieuw (ASR.) bat 
SS m. h»l»s : 1 Lechantre (RC.ICoupè (Hénini »ux points ; T. An-

R.l. 8" 9 10 : a. Lemalre (AG.T) ;|thime (Courrier»») bat Hembroucxx 
3. Lechien (Ane. Rxl hHénin) aux point» ; piette (Hénm) 

Longueur : 1. Castel (ERT. l . |b« t Cerny (Courrières) par arrêt au 
s m. 89 : 3. Fogoltn (A.S.L ) ; 3. Le- troisleem round. 
febvre ( A S C H ) . 1 

: 1.808 m. : 1. Darlosecq (U.S.M.). LUTTE 
Samedi soir, vers 22 heures._ d e s 2 - s i" g / i o ; 2. Roart (ÈT.R.T.1 : S.l 

Dèwieme 
Dumortler (TJ.8.T.) I 

chaussée du Risquons-Tout, presi Hauteur : 1. Joveneau ( A S C H ) . j Le t^mnase Dumoulter. me Jeanne-
du numéro 520. et appartenant Ail m. S16 : 2 Waroquler (O.I.C L ) : d Are. s Roubaix. siège d» 1 T J . I 1 , 
M. Oodisiabois. demeurant rue dej3 Dfclereq I U . S . T ) . iet»it. hier le théâtre d un match Sou-
I.illo A Rismuona-Tout Celui-ci Poids : 1. Lechantre rR C.R l.i batx-llellenunes 

averti se l e n ^ l ^ u r les l ietS e t i n "»• " : a L * * " 1 " « * - « T ) : a ! P r * " ^ » " M *-e™T- préeldeat i a 
H ^ l r . . » , « . LrfiJirfn/ d'prr*t^r P l>r» t <R c R >• Cornue des Fl.ndre*. ayant S te» coté, 
ordonna A ces individus d a n - é t e ^ J 0 4 J m , j oaatel (E.R.T l 38"2/10:|MM Lejeune. Cuvilier. LartUlier. César 
cet abatage. Ces derruers Jie_ voti-jj Meurlsee (S.R.W.) : 3. Hak (0 |Luc , etc.... la réunion obtint un beau 

se termine par la victoire de» lant rien entendre. M OodlsiaboisisT.). 
fit appel A la gendarmerie. A l'ar
rivée de ceux-ci, une bataille s'en
gagea, mais les représentants dé 
'ordTe, après avoir tiré plusieurs 

coups en l'air, furent maîtres de 
la situation et plusieurs procès-
verbaux furent dressés. 

Un» arrestation, — La rendarineni 
conduit fi la frontière, pour être 

expulsée. Elise Chrétien. 31 ans, orlgl-
laire rie Vrely (Somme), qui se trou 
ait irrégulièrement en Belgique. 

JUNIORS — 188 m. : 1 Rousseau i représentants du Cercle Apollon Hel-
( O . I C L ) . 11" 5 1 0 ; 2 Langlol» Ismmois. 

,L|»eSernln<>.1"l , PlanoCrt fR C R H "*«"••«• ' LeP*rs .Roubaix) et Da». 

- ^ „ J K - . ' . , > î ? ? 1 ? (O.I.C.L.) . mellnck (Rx) tombe Vanhollebek ( L l f ) ; 

1 l T £ k , .u . ' ° 1 R^vll1r.n (O t C P ' " k " r ! L M » , 0 m b * K , J l , l r ' < R l ) 
T i ^om ' -7h ,«" R«»i"on (O.I.C. Broquei (Rxl tombe Délavai (L.M : 

i'sa — . i rw>^„*ir.r / r t s t u i ICormoran (Rx). vainqueur aux peints 

? r » . Z ' ( n i ^ f T ' ^ ^ ' 'Y**** " W " ^ ' • Délavai (LAI ) 
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BRUXELLES — Le Tour de Wallonie 
a eu un» fin d» parcours très anuuee 
» 1 occasion d un duel MoerenhoUi.Fam-
gnaert qui t'est terminé * l'avantage 
du premier nommé. Voici le classement 
de cette belle classique : I. Moereo-
hout. les -273 kilomètres en 7 h. »7" ; 

i » Van Overloop s une longueur 

LA DOUBLE 
IMAGE L Par Jocelyne 

C«APrTRE VI 

Le vent rabattait la pluie en dia
gonale sur les campagnes vestes et 
fraîches du Suaaex. Fine pluie qui. 
d'un paysage familier, fait une es
tampe aux contours indécis et 
noyés. 

Un après-midi de début de no
vembre commençait. Les gouttes 
ruisselaient des érables A demi-dé-
pouilléa Sur les pelouses, i n e r t e 
transpercée luisait comme un tapis 
d'émeraudes brillantes Elles enca
draient une maison de campagne 
spacieuse, de style hanovrien. en
tourée d'une véranda 

One Jeune fille parut au tour
nant d'une allée Elle ne se sou-
vlalt pas de l'averse, qui laissait des 
perles sur l'or pAle de ses cheveux 
courts et bouclés- Le passage du 
vent versa des gouttelettes sur son 
itejagf rose, d'une carnation délicate 
e t veloutée. _ _ 

O s e main entrouvrit les rideaux 
saMsSs d'une fenêtre ; la Jeune fille 

souri. hAta le pas. et courut vers 
la maison. 

Dans le salon, une lumière na
crée pénétrait, annonçant qu'un tl-
mlde soleil d'arriéré sa mon allait, 

Ipour une heure, chasser la pluie. 
! Une Jeune femme, dans un fau-
| teuil, avait un ouvrage posé sur ses 
genoux. Ses cheveux de lin. son 

| sourire frais, un peu nsH, ses yeux 
I d'aquarelle, l'apparentaient aux fre-
i les gravures de Keepsake. 

J- Eh bien, Evelyne, où étais-tu 
donc ? s'informa-t-elle. 

Les lèvres rouges d'Evelyne décou
vrirent ses dents parfaites : 

— Je viens du Jardin-
— Sous la pluie, petite originale ? 
— Je suis bien dehors pour réflé

chir, Olivia 
— Peut-on savoir l'objet de. ces 

réflexions ? 
Evelyne s assit sur le tapis aux 

pieds d'Olivia, et prit un air tra» 
ve ; sa bouche fine se serra, ses 
yeux f i s d'aube s'emplirent d'une 
expression volontaire : 

— Je vais m'en aller de ches tôt, 
darltng. 

— Où donc lras-tu, chère Evely 
ne ? 

— Oh ! paa chez mon père, en 
Savoie, sûrement ! 

— Le. vie prés de ta belle-mère y 
serait trop intolérable, ma pauvre 
petite ! 

Evelyne ae leva, et vint se per
cher sur l'accoudoir du fauteuil : 
elle entoura de son bras le cou d'Oli

via d'un geste de fraternelle ten
dresse : 

— Oh ! chère, chère Olivia, de
puis que Père s'est remarié, et a'eet 
débarrassé de m a présence en me 
mettant en pension en Angleterre, 
toi seule a s remplacé pour moi la 
famille absente 1 

— Pauvre chérie, jusqu'à tes vingt 
ans U t'a oubliée dans notre bon 
pensionnat de Westgate ! 

— Lorsqu'il s'est décidé A me rap-

?eler chez lui, quelle odieuse vie 
ai dû subir pendant deux ans t 
— T a belle-mère est la plus détes

table femme qui soit au monde 1 
affirma Mme Woodall avec force. 

— Oh 1 Olivia, en m invitant 
chez toi, tu m'aa sauvée.- J'aurais 
commis quelque foUe ! 

— C i t a i t tout naturel que le 
t'Appelle ici. darling. Je venais de 
me marier, et mon mari, qui est 
charmant trouve bien tout ce que 
Je décide 1 

— Quelle chance merveilleuse que 
Je t'aie connue A Westgate, bonne 
Olivia ! 

— Alors, pourquoi veux-tu me 
quitter ? 

— Ton mari, en rejoignant la 
Royal Navy dés la déclaration de 

Serre, t'a .prié d'héberger chez toi 
i beaux-parents. 

— Eh bien, la maison est grande 
— Les parents de Wlll trouve

ront ma présence indiscrète, ici. A 
ta charge 1 

— Cela ne les regarde pas. dar
ling. 

— Moi. cela me regarde I Je veux 
partir. Je travaillerai pour vivre. 

— A quoi ? tu n'as aucun diplô
me. 

- ^ C'est vraL Je fus un médiocre 
élève. Je n'ai réussi que dans les 
sports. 

— En temps de guerre, tu n'as 
guère de chance de devenir profes
seur de tennis ou de natation I 
assura Mme WooddAll en riant. 

— Ne te moque pas de moi. Oli
via I cria Evelyne l'air dépité 

— Encore une fois, que feras-tu f 
— Ah ! «geignit Evelyne, si seule

ment J'avais une grand-mère, une 
marraine, une vieille parente, qui 
voulût de moi pour lui tenir compa
gnie I 

Mme Woodall fit un brusque mou
vement, et se frappa le front d'un 
geste de découverte : 

— Oh ! J'y songe ! une idée mer
veilleuse l comment n'y al-Je pas 
songé plus tôt ? 

— A quoi donc ? 
— Ma grand-tante française. Mffl« 

Cléry qui habite seule un charmant 
petit manoir, la Forest-Merle. en 
Poitou ! 

— Tu rêves, bonne Olivia ! 0a 
quel droit pourrals-Je m'imposer A 
cette excellente dame ? 

— Ma tante, veuve très Jeune, «b 
sa soeur ont toujours vécu ensem

ble, sans Jamais ae quitter : elles 
s'aimaient beaucoup. 

— Pourquoi en parles-tu au pas
sé ? 

— Parce que l'slnée est morte. 11 
1 a un an ; tante Oaby, îneonao-
able. dépérit de chargrin dans son 

Isolement. 
— Quel Age a-t-elle ? 
— Environ soixante-dix-neuf Ans. 

Mais un caractère Jeune, gai. ai
mable... 

Je ne puis, pour elle, rempla
cer sa soeur, voyons, Olivis I 

— Evidemment, mon chou ; sa 
soeur avait 13 ans ! mais tante Oa
by, m'ècrivant l'autre Jour, déplo
rait que Je fusse mariée I 

— Quelle idée saugrenue ! 
— Si. Je la comprends. Evelyne. 
— En quel sens ? 
— Ma tante me dit que, si J'étais 

encore Jeune fille, elle m'adopte
rait, ne me demandant rien d'autre 

'que is Joie de ma présence 
— Mais Je ne suis pas toi., douce 

Olivia ! 
— Mats tu es toi. darling. et os 

n'est pas si mal 1 tu es caressante 
vive, gaie. Intelligente... 

— Ne me flatte pas. Je t'en prie. 
Olivia I 

— Je n'exprime que la stricte 
vérité. Et Je sais que si Je proposé 
A tante Oaby ta présence, elle t'ac
cueillera avec bonheur ! 

— Pauvre et bonne Olivia, ton 
affection s'illusionne. Je le crains 1 

— Je parle A bon escient. Eve
lyne chérie ; je sais que tu es 
capable de rendre ma tante très 
heureuse. Aussi Je vais lui écrire 
sans attendre davantage I 

Eveyne Joignit les mains, ra
dieuse : 

— Oh I Olivia, que de reconnais
sance I Je n'aurai connu de bon
heur que grâce A toi ! 

— C'est une Joie pour mol, ma 
petite amie ! assura Affectueuse
ment la Jeune femme 

Elle alla s'Asseoir A son bureau. 
et Evelyne sortit sur la pointe des 
pieds car elle savait que son amie 
ne pouvait écrire que dans le plus 
absolu silence. Mme Woodall avait 
horreur de tenir 1a plume et. pour 
la décider A écrire une lettre, il 
fallait un véritable événement. 

OHAJTTtlE Vn 
Un fréie rayon de soleil, venu 

on ne sait d'où, filtrait A travers 
une buée diaphane. Le paysage 
poitevin émergeait avec peine de 
ee voile qui hésitait A s* soulever 

De sa croisée. Mme Cléry décou
vrait, comme un lé de velours bril
lant, le coté de la plaine qui bor
dait la forêt. Le cil un peu bas pres
sait son azur hivernal sur cette 
palette de verdure, que les frimas 
assombriraient bientôt 

Avant de quitter la fenêtre, la 
vieille dame se pencha, tendit 
l'oreille vers la route. Des semelles 

cloutées résonnaient sur la chaue-, — Tu n'y es pas Elle m'offre 
sée sonore ; elle reconnut le pas. quelqu'un pour combler ma aoli-
cadencé du facteur. jtude voilA ' 

Alors elle revint vers la cheml-| L* n'es d'Estelle frémit, et son 
née et s assit au coin du feu de; menton s'Allongea en galoche -
bois, artlstement édifié par l'habi- — Qu'est-ce qu'on ferait d'une 
iete de la fidèle chambrière, aussi étrangère chez nous deux Jésus I 
Agée que sa maîtresse rrommela-t-elle 

Dans l'espoir d u n e lettre a lire _ ce t t e étrangère est la meuleu-
Mme Cléry allongea la main vers re amie de ma nièce 
son étui A lunettes Ses mains! _ _ . . . „ _ „ , 

étaient petite.-, dodues, encore Jolies ~ Pourquoi que Mme Woodall la 

et soignées. La bonne dame gras 
soullletté. au double menton, avait 
peu de rides sur ses Joues rebon
dies : la peau demeurait fine et 
douce II y avait quelque chose de 
confortable, d'apaisant dans toute 
la personne de Mme Cléry 

Après avoir frappé A la pone 
Estelle entra, chargée du petit dé
jeuner. Sur le couvert de fine por
celaine, elle avait placé le courrier : 
des Journaux, et une lettre 

Tout en arrangeant le feu. Es
telle épiait de l'oeil sa patronne. 
Elle la vit décacheter la lettre M 
la lire tout en mangeant sa bis
cotte enduie d'une couche de mie! 

— Estelle, annonça Mme Cléry 
devine ce que propose ma petite-
nièce Olivia Woddall T 

— De se réfugier chez vous, parc» 
qu'elle a peur des bombardements 

— Que tu ee sotte. Estelle ! 

garderait pas chez elle ? 
— Ce n'est pas la place d'une 

Jeune fille de s'éterniser ches un 
Jeune ménage 

— Ce. c'est mon avis... mais, «a-
vez-vous si cette demoiselle n'est 
pas mal élevée, indiscrète, exigean
te que sais-Je ? 

— Tu raisonnes comme un tam
bour ma brave tille ; s'il «si était 
ainsi ne serait pas llavUme 
amie di lelicate Olivia ! 

Estelle <iait Ja sosur de lait de 
Mme Clery qui la tutoyait lasjsils 
l'enfance : au fond, elte aimait 
s» maîtresse avec un plein désin
téressement, sans cette Jalousie si 
fréquente ches les vieux serviteurs. 

— Ma fol, fit-elle, Je etaés «rue 
vous voilA quasi déstS!» à Is rece
voir A U Peraet-Merle T 

— Je le crois, ma bonne Estsile.. 
- S l é vous dit qu'elle vs 'avoir | fJjLf» r i«. .«" « J . * » * f*****»*. 

un bébé, et vous prie d'en être la comme si tu lavais étevèe I 

I 
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